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A.                   SEULE LA BIBLE 
 
Dieu ne nous demande qu'une seule chose. Il demande 
l'obéissance à sa Parole. Seule la Bible est la norme absolue 
pour notre vie. Ce livre nous dit de quelle manière Dieu veut 
être servi par nous. On n'est donc pas libre de déterminer 
nous-mêmes la manière dont nous vou-lons servir Dieu. Vous 
n'avez pas la permission de         choisir vous-même le chemin 
par lequel vous pensez être    obéissant à Dieu. 
 
 
Obéissance au lieu de présomption insensée. 
 
 
Le roi Saül, le premier des rois d'Israël était un stratège 
experimenté et un chef d'armée très compétent. Saül devait sa 
dignité royale au Dieu d'Israël qui l'avait élu pour cette 
charge officielle. (1 S.10) 
Cela voulait dire que Saül était soumis à la loi royale. Cette 
loi se trouve dans le livre de Deutéronome.  
(Dt.17 : 14-20) 
Les rois des autres nations pouvaient déterminer eux-mêmes le 
culte du dieu de leur peuple. Mais en Israël c'était justement 
le contraire. En Israël c'est Dieu qui détermine comment Il 
doit être servi par le peuple et par son roi. Pendant toute 
sa vie Saül a eu de la peine à s'y soumettre. La bataille contre 
Amaleq p.e. en est la preuve évidente. (1 S.15)  
Amaleq fut le premier peuple qui a essayé d'exterminer le peuple 
d'Israël après l'exode d'Egypte des Israëlites. 
C'est pourquoi Dieu a pris la décision "d'effacer le 
souvenir d'Amaleq de dessous les cieux". (Ex.17 : 8-16) 
Bien des siècles après, Saül doit exécuter au nom de Dieu ce 
décret de bannissement. Mais le roi ne s'en tient pas à l'ordre 
exactement précisé par Dieu. De ce bannissement 
Saül fait une guerre d'extermination,  parce qu'il tue le 
peuple vaincu dans un massacre selon l'habitude générale de 
ce temps-lâ. Il garde le roi d'Amaleq en vie comme une trophée 
de victoire, et la meilleure partie de la rançon de guerre est 
partageé entre les soldats. Au nom de Dieu le prophète Samuël 
condamne Saül à cause de ses actions désobéissantes. Mais Saül 
s'excuse par un prétexte pieux. Puisqu'il a ménagé la rançon 
afin de la sacrifier à Dieu:  Voilà son intention, n'avait-elle 
pas été très sincère? 
(1 S.15 : 15)  
Alors Samuël lui dit ses quatre vérités et le prophète lui 
explique que Dieu n'aime pas les bonnes intentions si celles-ci 
s'opposent diamétralement à son ordre bien 
defini."L'obéissance vaut mieux que les sacrifices et la 
soumission vaut mieux que la graisse des béliers". 
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L'opinion est générale que chaque homme est libre de  
déterminer la manière dont il veut servir Dieu. L'un donne des 
sacrifies, l'autre met tout l'accent sur les prières qu'il fait 
ponctuellement. Il y en a qui veulent servir Dieu par toutes 
sortes de solidarité humanitaire et il y a d'autres qui dans 
leur vie observent strictement une multitude de règles et de 
commandements. Et pour rassurer notre conscience nous évitons 
des discus-sions inquiétantes. Et nous nous disons qu'au fond 
il faut laisser l'autre libre pour choisir lui-même la meilleure 
manière dont il pense servir Dieu. Et le mieux sera donc que 
nous laissions les autres faire dans le service de Dieu, 
n'est-ce pas? 
Mais l'histoire de Saül nous montre simplement qu'une telle 
tolérance est insupportable pour Dieu. Dieu nous demande 
d'obéir à sa Parole sans aucune réserve. Seule la Bible,la 
Parole de Dieu. C'est la norme absolue pour notre vie. Seul-
ement la Bible dit comment Dieu veut être servi. 
 
 
La Bible elle-même. 
 
La Bible elle-même évite qu'aucun malentendu pourrait se 
produire sur ce point-là. Ainsi que Saül est réprimandé à cause 
de sa désobéissance par le prophète Samuël, ainsi Jésus 
réprimande les Pharisiens. Les Pharisiens consi-déraient aussi 
la tradition, outre les lois de Moïse, comme une règle pour 
la conduite religieuse. Ce qui avait comme suite logique que 
la tradition (car c'est dans la nature de l'homme) fut estimée 
supérieure à la Bible. Jésus dit aux Pharisiens: 'Ainsi vous 
avez annulé la Parole de Dieu au profit de votre tradition".  
(Mt.15 : 1-9) 
 
Quand l'homme recommande les produits de sa pensée comme 
religion, sans soumettre ces produits spirituels aux paroles 
de la Bible, il court le risque de trouver " une fausse doctrine" 
, une religiosité somptueuse. L'apôtre Paul dit à ce sujet que 
même si un ange du ciel venait, il fallait vérifier son message 
après le texte de la Bible. "Si quelqu'un vous annonce un 
évangile différent de celui que vous avez reçu, qu'il soit 
anathème". 
(Gal.1 : 8,9) 
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La Bible complète. 
 
Dieu lui-même a protégé sa Parole contre la puissance et la 
conduite despotique des hommes. La manière dont la Bible a été 
composée en donne la preuve. Et le contenu de la Bible le 
démontre aussi. La Bible nous défend expres- sément d'ajouter 
au texte biblique de nouvelles paroles ou de nouvelles pensées; 
et elle nous défend aussi d'en retrancher des parties.  
 
 
Surtout à la fin de la Bible on trouve une attestation pleine 
de menace: " J'atteste à quiconque entend les paroles de la 
prophétie de ce livre: Si quelqu'un y ajoute, Dieu ajoutera 
(à son sort) les plaies décrites dans ce livre. Et si quelqu'un 
retranche des paroles du livre de cette prophétie, Dieu 
retranchera sa part de l'arbre de vie et la ville sainte, décrits 
dans ce  
livre." (Apoc. 22 : 18,19) 
 
Il va sans dire que cet avertissement vaut premièrement le 
livre, le rouleau, sur lequel on a écrit ce texte. Mais le même 
avertissement vaut également tous les autres livres de la Bible; 
Moïse a déjà annoncé expressément le même commandement aux 
Israëlites. (Dt.12 : 32 et 4 : 2) 
Pourquoi la position unique de la Bible dans notre vie est-elle 
tellement accentuée?  
C'est que Dieu se sert de ce livre pour se faire connaître comme 
le Dieu qui délivre la vie de l'homme du péché par son Fils 
Jésus. Seule la Parole de Dieu peut produire la foi en Jésus 
Christ dans les coeurs des hommes. Voilà pourquoi: seule la 
Bible. Et voilà pourquoi en même temps: la Bible complète.  
 
 
La delivrance. Seule par.... 
 
Au temps de la Réforme, en l'an 1520 approximativement,  il y 
eut trois devises généralement connues: 
Sola Fide, seule par la foi; 
Sola Gratia, seule par la grâce; 
Sola Scriptura, seule par la sainte Ecriture. 
 
Ces trois devises forment le thème principal de l'épître aux 
Romains de Paul.  
(Rm.1 : 16,17, 3 : 22,28, 3 : 24 et 6 : 14) 
 
Dans ces trois devises il s'agit de la même chose; la rédemption 
par Jésus est un don que l'homme ne peut pas 
inventer ou s'en rendre digne. L'homme ne reçoit cette 
rédemption que par la grâce, tout gracieusement. L'homme 
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la reçoit s'il écoute d'un coeur fidèle la Parole de Dieu, la 
Bible. La Bible est l'expression parfaite de la volonté de Dieu; 
on y trouve tout ce que l'homme doit croire pour être sauvé. 
Pour cette raison personne n'a le droit ni d'écrire, ni de dire 
rien qui n'est pas conforme au texte biblique. 
Cette restriction rend de la Bible plus qu'un livre quel- 
conque comme tous les autres livres; aucune écriture hu- maine, 
de n'importe quel écrivain que ce soit, ne peut être mis au 
niveau parallèle de la Bible.  
Il faut rejeter tout ce qui n'est pas conforme à la norme 
infaillible, à la Bible. L'apôtre Jean dit: " Eprouvez les 
esprits (pour savoir) s'ils sont de Dieu"." Si quelqu'un vient 
â vous et n'apporte pas cette doctrine, ne le recevez pas dans 
votre maison". (1 Jn.4 : 1, 2 Jn.1 : 10) 
 
 
 
La Bible; elle est entièrement digne de confiance. 
 
Seulement ce que Dieu a dit lui-même et ce qu'Il a fait mettre 
á l'écrit est entièrement digne de confiance. C'est la seule 
chose à laquelle on peut se fier entièrement. Les paroles d'un 
homme sont loin d'être dignes de confiance. Par leur nature 
, toutes les gens sont menteurs. (Ps.62 : 10) 
Cela ne veut pas dire que tout le monde met toujours avec 
intention son plaisir en mensonge et en tricherie. Mais le coeur 
de l'homme a été dommagé par le péché et est devenu défectu-
eux, et voilà pourquoi tout ce qui sort du coeur humain est 
défectueux. Ce que l'apôtre Paul dit pour exprimer à quel point 
l'homme fut déformé par le péché, n'est pas du latin! Si vous 
voulez, vérifiez-le vous même en lisant Rom.3 : 9-18. 
 
Toutes les prétentions de l'homme doivent être mesurées à la 
Parole de Dieu. Les gens à Bérée ont effectivement fait ainsi. 
Lorsque ces fidèles connurent Jésus par la prédication de Paul, 
ils ont comparé minutieusement les paroles de Paul avec les 
Ecritures ( pour eux donc  
l'Ancien Testament!)," pour voir si ce qu'on leur disait était 
exact". ( Act.17 : 10,12) 
C'est la seule manière pour discerner le bon du mal. Celui qui 
examine sérieusement dans la Bible tout ce que les gens 
prétendent comme vérité spirituelle, est capable de discerner 
lui-même les mensonges. La Bible elle-même vous demande coup 
sur coup de bien examiner ce qui est vérité. Dieu est digne 
de confiance. 
Sa Parole en est de même. (Jud.3,4) 
 
QUESTIONS. 
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1. Dans 2 Chroniques 26 vous lisez l'histoire du roi          
Ozias. Quel est le rapport entre le péché de ce roi et     la 
solidité de la Bible, dont nous venons de parler        dans 
cette leçon? 
 
2. En Juges 17 et 18 on trouve l'histoire curieuse d'un       
culte dont l'intention était peut-être bonne, mais         
volontaire quand même. Comment est-il évident dans         cette 
histoire qu'il s'agissait des pensées humaines       et pas de 
la volonté de Dieu? 
 
3. Il est possible d'être pieux en paroles! Lisez p.e.        
Jér.7 : 1-20. Que dit le Seigneur en ce qui concerne       ces 
paroles pieuses?  
   Est-ce que vous comprenez maintenant ce que signifie       
l'expression "culte volontaire"? 
 
 
 
 
B.                    BETHLEHEM   
 
Bethléhem: qui ne connaît pas le nom de cette petite ville en 
Israël? Bethléhem, nom très connu par les can-tiques de Noël 
et les belles contes de Noël. Bethléhem, les bergers, la fête 
de la naissance de Jésus. Chaque année beaucoup de gens 
célèbrent la Noël, dans un grand nombre de pays. Mais quel est 
le sens de cette fête? 
 
 
Noël est la fête du Christ. 
 
Pour beaucoup de gens Noël a la même valeur que la fête de Saint 
Nicolas. Et puisqu'il n'y a personne qui, après   l'âge des 
enfants, croit encore que le bon Saint Nicolas  
existement vraiment, ainsi il y a pas mal de gens qui ne 
croient non plus que maintenant Jésus existe en réalité. 
Il y a eu un bon Saint comme Nicolas, et on n'a pas besoin de 
le nier, et la soirée de Saint Nicolas on se donne des cadeaux. 
Et il y a longtemps il est né un cer-tain Jésus: on se réunit 
autour de notre beau sapin et papa et maman nous lisent une 
vraie conte de Noël. 
 
Il y a environ 2000 années Jésus naquit dans une étable à 
Bethléhem. La commémoration de cet événement a plus de valeur 
que les quelques soirées que l'on passe en cercle intime. Une 
vraie célébration de Noël veut dire: croire -  parce que Dieu 
lui-même nous le raconte dans la Bible -que Jésus est né sur 
notre terre, que ce Jésus est envoyé dans notre monde par Dieu 
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lui-même. Et ce Jésus fut envoyé à notre terre pour enlever 
nos péchés. Pour gagner la vie éternelle pour nous. 
 
 
Un commencement curieux. 
 
Au début du Nouveau Testament, ce livre nous raconte com- 
ment Dieu a apporté le salut pour le monde par la nais- 
sance de Jésus. Ce récit de la naissance de Jésus commen- 
ce par des données plutôt bizarres à notre avis.  
Puisqu'on ne s'attend pas à une généalogie comme introduction 
au compte-rendu des événements qui concernent la naissance de 
Jésus. (Mt.1) 
Dans les premiers 17 versets du livre de Matthieu nous lisons 
une longue série de noms. Cette série a une division schématique 
en trois sections de quatorze généra- 
tions de suite; d'Abraham à David, de David à l'exil babylonien 
et de l'exil à Jésus. 
La série de noms que Matthieu énumère au commencement de   son 
évangile forment la généalogie de Jésus, le fils de 
David, le fils d'Abraham. La généalogie de Jésus accentue 
en particulier que Jésus est roi.  
La "royauté d'Israël" a été réparée par Jésus. La prophé- 
tie d'Amos va s'accomplir:" En ce jour-lâ, je relèverai la 
cabane chancelante de David". (Am.9 : 11) 
 
 
 
Et l'ange Gabriël dit à Marie: "Il sera grand et sera appelé 
Fils du Très-Haut, et le Seigneur Dieu lui donnera le trône 
de David, son père. Il régnera sur la maison de Jacob, 
éternellement et son règne n'aura pas de fin". 
(Lc.1 : 32,33)    
Ce commencement étonnant met en évidence " la ligne de la 
succession royale", aboutissant au grand Roi, qui donnera 
à son peuple les dons de la rémission des péchés et la vie 
éternelle. (Mt.1 : 21) 
 
La lecture de cette énumération des noms nous apprend  encore 
autre chose. Il s'agit de lignes que nous sautons d'habitude 
pendant la lecture de la Bible. Le plus souvent les noms de 
femmes ne figuraient pas dans les généalogies. Mais c'est bien 
le cas de la généalogie de Jésus. Matthieu cite les noms de 
quatre femmes: Tamar et Rachab, deux femmes cananéennes; puis 
Ruth, une femme moabite et Bath-Chéba, la femme d'Urie. On n'a 
pas besoin d'être orgueilleux si on a de pareils noms dans sa 
généalogie, d'autant moins si vous vous rendez compte de 
l'origine des femmes. Tamar: la femme avec qui Juda, le fils 
de Jacob a commis l'adultère; Rachab, la prostituée, 
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qui pourtant avait plus confiance en Dieu que le peuple d'Israël 
n'avait en Lui. Ruth: une femme d'un autre peuple, intégrée 
dans l'alliance de Dieu avec Israël; Bath-Chéba: la femme avec 
qui David a commis l'adultère, ce qui a provoqué la mort avec 
préméditation du mari de cette femme. (Gn.38, Jos.2, Rt.1 et 
2 S.11) 
Non  seulement les noms de ces quatre femmes, mais aussi tous 
les autres noms dans la généalogie de Jésus montrent que Dieu 
se sert de pécheurs pour atteindre son but. Il engage des 
pécheurs pour effectuer la naissance de son Fils. Et cela nous 
montre aussi que l'homme ne peut que pécher, et qu'il n'est 
jamais capable de sauver. La généalogie que Matthieu cite au 
commencement de son évangile nous force à une réflexion sur 
la grâce et la miséricorde de Dieu. Ce qui n'est pas étonnant, 
puisque Matthieu se rend toujours compte qu'il s'adresse aux 
Juifs dans son évangile. Et parmi ce peuple du Juif Matthieu 
il y en avait beaucoup qui se croyaient capables de se rendre 
dignes d'entrer dans le Royaume de Dieu. Ils avaient confiance 
en leurs propres bonnes oeuvres. Mais il n'y a aucun mérite 
de la part de l'homme par ses " bonnes oeuvres ". Dieu accorde 
sa grâce à l'homme qui a attristé Dieu par ses péchés; Dieu 
montre sa bienveillance, parce qu'Il pardonne à l'homme qui 
est coupable envers Lui. 
Matthieu écrit de Jésus qui est venu dans le monde pour libérer 
son peuple de leurs péchés. Il connaît ce Jésus comme Celui 
qui acommplira la prophétie du Psaume 130; Jésus libérera Israël 
de toutes ses fautes". 
(Mt.1 : 21 et Ps.130 : 8) 
  
 
 
Le prodige de sa naissance. 
 
Le monde pécheur, les hommes pécheurs n'ont pas pu em-pêcher 
la naissance du Sauveur de ce monde ( le Messie). Dieu était 
capable de mettre fin à l'existence du peuple d'Israël. Plus 
d'une fois Dieu a eu un motif pour l'extermination du peuple. 
Et parfois on aurait dit que Dieu avait en effet rejeté son 
peuple:" Le Seigneur rejettera-t-Il pour l'éternité ? Ne 
sera-t-Il plus à nouveau favorable?" (Ps.77 : 8) 
Malgré le péché Dieu reste fidèle à sa promesse. Sa pro- 
messe qu'Il avait fait à Abraham et David. Dieu envoie le 
Sauveur promis dans un monde de péché. Comme la fidélité  de 
Dieu est grande! 
    
L'accomplissement de cette promesse se réalise d'une ma- 
nière très particulière. L'enfant dont Marie est la future mère 
ne vient pas de Joseph , son époux. Et quand   Joseph se propose 
" de rompre secrèment avec elle", un  
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ange de Dieu lui explique dans un rêve le message de     Dieu: 
"Joseph, fils de David, ne crains pas de prendre  
avec toi Marie, ta femme, car l'enfant qu'elle a conçu vient 
du Saint-Esprit". (Mt.1 : 20) 
Quand Dieu accomplit sa promesse, Joseph reste complète 
ment inactif. L'ange Gabriël dit à Marie:"Le Saint-Esprit 
viendra sur toi, et la puissance du Très-Haut te couvrira de 
son ombre. C'est pourquoi le saint enfant qui naîtra sera appelé 
Fils de Dieu". (Lc.1 : 35) 
    
Quand Dieu va réaliser la rédemption d'un monde de péché   en 
perdition, Il fait cela par un miracle. La naissance  
d'Isaac était miraculeuse; et le grand fils d'Abaraham,  
Jésus est né aussi par un prodige. Ce dernier prodige surpasse 
grandement la naissance miraculeuse d'Isaac. Le  
commencement de la généalogie de Jésus est un miracle de  
Dieu. Du grand Dieu qui fait ce qu'Il promet.  
Immanuël: Dieu avec nous. (Mt.1 : 23) 
Dieu a envoyé Jésus sur la terre pour la rédemption des 
hommes à la vie éternelle. Un délivrance éternelle du  
péché.  
 
 
Lumière dans les ténèbres. 
 
Le miracle de la naissance de Jésus, le Sauveur du péché   et 
des conséquences du péché, se passe dans un monde en  
ténébres. Lorsque le Sauveur naît â Bethléhem, Hérode est 
au pouvoir en Israël. Hérode est un Edomite, un descendant 
d'Esaü, le frère jumeau de Jacob. C'est une page noire dans 
l'histoire d'Israël: Dieu punit. Car cette situation signifie 
que maintenant Jacob ne domine pas sur "Esaü", comme leur père 
Isaac l'avait prédit; mais qu'au contraire les choses ont 
complètement tourné. (Gn.27 :29) 
Le peuple de Dieu est oppressé par l'homme qui est connu dans 
l'histoire comme " un assassin par excellence".  
 
 
 
Un homme qui ne se doutait de rien, si mechant même qu'il fit 
tuer tous les petits garçons de Bethléhem, âgés de deux ans 
ou moins. (Mt.2 : 16-18) 
Parce que le roi Hérode avait calculé que le roi nouveau- né 
des Juifs périrait avec eux. C'est un monde en ténè 
bres lorsque Jésus naît. 
Mais dès le moment de sa naissance une lumière brille sur 
ce monde en ténèbres. "Le peuple assis dans les ténèbres 
a vu une grande lumière. Et sur ceux qui étaient assis     dans 
le pays et dans l'ombre de la mort, une lumière s'est levée". 
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(Mt.4 : 15,16; Es.8 : 23 et Es.9 : 1)  
Le Sauveur est né. 
Celui qui délivre du péché. 
Celui qui enseignera au peuple de Dieu de servir Dieu dans la 
sainteté et la justice, tout au long de leurs jours. (Lc.1 : 
74,75 et Mt.1 : 1) 
Cette lumière est non seulement pour éclairer le peuple 
d'Israël. Mais le Roi d'Israël, le fils de David, est aussi 
le fils d'Abraham. Selon la promesse Il sera une bénédiction 
pour toutes les nations. C'est Lui qui est la lumière du monde! 
(Gn.12 : 3 et Lc.2 : 29-32) 
    
    
QUESTIONS. 
 
1. Que signifie le nom " Jésus"? Et que signifie le nom 
   "Christ"? Quel nom de l'Ancien Testament a servi pour 
   indiquer la même chose? (Mt.1 : 21; leçon 10, section      3). 
 
2. Les prophéties de l'Ancien Testament ont souvent une  
   double signification : elles se rapportent â des           
événéments dans un futur proche, et en même temps â un     ou 
plusieurs événéments beuacoup plus éloignés dans  
   l'avenir. Qui a reçu pour la première fois la promesse     
"d'Immanuël" et qu'est-ce que cette promesse prédit? 
   En relation avec qui cette promesse" s'accomplit-elle"     
et que veut dire cet accomplissement de la promesse? 
   ( Es.7; Mt.1 : 23). 
    
3. Le Nouveau Testament cite les noms de quatre rois dif- 
   férents qui s'appellent Hérode.  
   Hérode le Grand ( Luc.1 : 5; Matth.2); 
   Hérode ( fils d'Hérode le Grand; Matth.14 : 1-12; Luc. 
   23 : 7-12); 
   Hérode ( petit-fils d'Hérode le Grand; Act.12 et 
   Hérode Agrippa( fils du dernier; Act.25 : 13 et les  
   versets suivants). Décrivez en quelques phrases le         
rôle de ces quatre rois dans l'histoire sainte. 
 
       
 
 
 
 
 
 
C.                  OU TROUVE-T-ON L'EGLISE? 
 
Dans la République Française il y a un grand nombre d'Eglises. 
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Il n'est pas difficile d'en trouver une. Mais il y a une autre 
tout près de la première, et un peu plus loin on trouve encore 
une troisième. Comment est-ce possible? Cela ne s'oppose-t-il 
pas à la confession: un  
seul troupeau, un seul Berger? Si tous les membres de toutes 
les ces églises différentes obéissaient à la voix du seul 
Berger, il n'y aurait qu'une seule Eglise sans  doute. Ou bien, 
a-t-Il plusieurs voix différentes, ce Berger? Où est l'Eglise 
aujourd'hui? Christ, ou rassem-ble-t-Il les brebis de Son 
troupeau par Sa voix afin de  les mener à la vie éternelle? Ce 
Berger, où fait-Il in-tégrer les fidèles dans Son corps qu'Il 
nourrit et soigne tendrement? 
 
 
Votre guide est la Bible. 
 
Si toutes les brebis écoutaient sa voix il n'y aurait qu'une 
seule Eglise en effet. Mais toutes les brebis, obéissent-elles 
vraiment à sa voix? Il arrive qu'un mouton s'éloigne du troupeau 
pour suivre son propre chemin; et qu'un sous-berger du grand 
Berger s'égare.  
Et le troupeau qu'on lui a confié va tout doucement derrière 
lui. Et le troupeau suit ce sous-berger dans le désert. Vu de 
l'extérieur on dirait que le troupeau 
est intact, en sécurité et en bon ordre. Mais le troupeau entier 
finira par se perdre dans le désert. 
       
Et cela arrive souvent. La Bible nous raconte aussi 
comment les chefs du peuple de Dieu s'engageaient dans  
une voie qui les éloignait de Dieu. Et ils ont fait suivre le 
peuple derrière eux. (1 R.12 : 25-30 et 16 : 30-33) 
Plus d'une fois même les prêtres qui devaient enseigner au 
peuple les chemins de Dieu, n'ont pas donné le bon exemple en 
faisant eux-mêmes ce que Dieu avait précisément défendu. Il 
y a eu de "faux" prophètes; des hommes qui ont prétendu annoncer 
la Parole de Dieu, mais qui en réalité propageaient leurs 
propres idées. (Os.4 : 6; Mal.2 : 6-9; Jer.27 : 16 et Jer.28 
: 15) 
Dans la Bible il est question d'hommes qui devaient être des 
bergers, mais qui régulièrement se souciaient seulement de leur 
propre honneur et profit; ces bergers furent des hommes qui 
laissaient les enfants de Dieu s'égarer sans leur donner de 
nourriture spirituelle. (Ez.34 : 1-6) 
       
Au temps du cheminement de Jésus sur la terre, Il a dû lancer 
des reproches violents vers les prêtres et scribes qui étaient 
les officiants en ce temps-là. Jésus les avertit: " Celui qui 
n'est pas avec moi est contre moi, et celui qui n'assemble pas 
avec moi disperse". (Mt.23 : 



 

                    Les 19 
 
12 

13; Jn.10 : 12-23; Lc.11 : 23)       
 
 
 
C'est contre eux que Jésus se présente lui-même 
comme le bon Berger. Il y a toujours des séducteurs, des hommes 
qui égarent le troupeau, à travers tous les sièc- 
les de l'histoire ecclésiastique. (2 Tm.2 : 14-26; 2 Tm.   3 
:1-13; 2 Tm.2 : 14-26; 2 Tm.3 : 1-13)             
La Bible exhorte les hommes qui sont bergers d'être fidèles 
à leur devoir, d'annoncer la Parole de Dieu seule. De plus, 
la Bible dit aussi aux brebis, aux fidè- 
les d'être vigilants et de vérifier si leurs pasteurs sont 
fidèles en effet. 
(Act.20 : 28-31; Gal.1 : 8,9; 2 Tm.3 : 14-17)       
Les vraies brebis se laissent mener sans résistance par le 
berger. Mais les brebis du troupeau du grand Berger ne doivent 
pas se laisser mener par manque de volonté. Ces brebis sont 
capables de bien discerner entre vérité et mensonge, à l'aide 
de la Bible; ces vraies brebis sont capables de rompre avec 
la fausse conduite de leurs ber- gers. Au fond c'est leur devoir. 
Et la Bible leur sert de guide pour reconnaître les faux bergers. 
(Apoc.18 : 4) 
 
A la recherche de l'Eglise. 
 
Qu'est-ce qui nous semble le plus important en général? Quand 
nous cherchons l'Eglise, ce sont surtout les membres à qui nous 
faisons attention. C'est leur caractère ou leur conduite qui 
comptent pour nous. Et le nombre de membres d'une certaine 
église est très important , ou la mesure dans laquelle les 
théologiens sont estimés compte avant tout. Peut-être la pensée 
vous vient : si les mem- bres de cette église font comme ça, 
si ces gens sont si peu dignes de confiance, leur communauté 
ne peut pas être 
la vraie Eglise. Si vous allez chercher la vraie Eglise en 
jugeant d'après les membres, vous n'êtes pas sur la bonne route. 
Car l'église dont les pasteurs font égarer le troupeau sur un 
faux chemin, peut avoir beaucoup de membres très sympathiques. 
En revanche, l'église où la Parole de Dieu est annoncée conforme 
à la volonté de Dieu peut avoir des membres qui vous 
déceptionnent par leur conduite irritante. 
Il faut donc relativer ce " côté humain " de l'Eglise quand 
même. Et il nous faut fixer nos yeux sur l'essentiel de l'Eglise 
de Jésus Christ. Et si vous allez voir avec des yeux différents 
qui cherchent l'essentiel de la Parole annoncée, le bon choix 
n'est pas difficile à faire du tout. On peut même dire qu'il 
est facile de discerner " la vraie ou la fausse " Eglise, ce 
qui veut dire que l'Eglise s'appelle " vraie " à bon droit ou 
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non. Pour un jugement bien fondé de " vraie" ou " fausse " de 
l'Eglise il ne faut pas juger d'après la conduite les membres. 
Pour bien distinguer entre vrai ou faux il faut seulement faire 
valoir ce qu'une certaine Eglise donne aux membres, ce qu'el-
le donne par les ministères de ses pasteurs, 
de ses anciens et diacres comme representants du Christ.  
 
Celle est la question: est-ce que l'on entend vraiment la voix 
de Jésus dans cette Eglise, y trouve-t-on en effet les soins 
du grand Pasteur? 
       
Comment reconnaître la vraie Eglise? 
 
L'Eglise où la Parole de Dieu est annoncée fidèlement peut être 
reconnue par la manière sincère dont l'Eglise annonce cette 
Parole. Cette prédication doit être pure, elle doit être une 
explication de la Parole de Dieu selon le message évangélique 
qui est dedans et la cohérence des deux Testaments. 
Les pasteurs et les presbytres de cette Eglise n'ont pas le 
droit de dire: voilà mon opinion là-dessus. Ils doivent avoir 
la liberté de dire sans aucune restriction: voici la volonté 
de Dieu, voici ce que la Parole de Dieu dit dans les versets 
que je vous explique. 
Lisez donc vous-même les textes en question; et tirez vous-même 
la conclusion si vous voyez le rapport entre ces textes. Si 
les pasteurs n'ont pas la permission de parler franchement dans 
leur prédication, ou bien si ces pasteurs ne le veulent plus, 
ces ministres ne rassemblent plus le troupeau avec Christ. Et 
une telle église n'est plus un endroit sûr pour les brebis. 
Surtout pour les agneaux du troupeau, pour les petits, cela 
va être dangereux. 
 
Car les agneaux ne sont pas encore capables de bien 
discerner eux-mêmes. Voilà pourquoi les enfants surtout 
doivent entendre la voix pure du Berger. 
      
Outre la Parole annoncée, Christ a aussi des moyens auxiliairs 
visuels pour le soutien de la foi personnelle. Dans l'Eglise 
ces moyens sont indiqués par "sacrements". C'est la deuxième 
manière dont on reconnaît la vraie Eglise: si l'on fait l'usage 
juste de ces moyens. Jésus en a donné deux à ses disciples: 
le Saint Baptême et la Sainte Cène. Il est important de savoir 
quand Jésus a institué les sacrements. 
       
Pendant la nuit où Il fut trahi par Jude, Jésus célébra la Pâque 
en réunion avec ses disciples. (Mt.26 : 26-29) 
La Pâque était célébrée chaque année au jour de la com-mé-
moration de la libération d'Egypte. (1 Co.10 : 16 et     1 Co.11 
: 23-27) Lors de ce repas on mangea un agneau, comme symbole 
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de l'agneau de Pâque qui a sauvé les Israélites de la mort. 
Mais maintenant Jésus se donnera lui-même en sacrifice sur la 
croix, comme le vrai Agneau de Pâque. ( Ex.12 : 1-16 et 1 Co.5 
: 7) 
C'est pourquoi, à la fin de ce repas avec ses disciples, Jésus 
fait quelque chose de nouveau et de mystérieux. Il prend un 
morceau de pain, Il le rompt, en donne de petits morceaux à 
chacun de ses disciples et puis Il dit: " Prenez, mangez, ceci 
est mon corps, faites ceci en mémoire de moi".  
 
 
 
Puis Il fait passer une coupe de vin, en disant: " Cette coupe 
est la nouvelle alliance en Mon sang; faites ceci, en mémoire 
de Moi, toutes les fois que vous en boirez".  
Pour l'explication des paroles de Jésus, Paul y a ajouté plus 
tard: " Car toutes les fois que vous mangez ce pain et que vous 
buvez cette coupe, vous annoncez la mort du Seigneur, jusqu'à 
ce qu'il vienne". 
       
La Sainte Cène est un repas commémoratif. Elle a la va-    leur 
d'une pieuse pensée aux souffrances et à la mort 
de Jésus, et ce repas en est un symbole. Le pain et le 
vin de ce repas sont les signes qui nous montrent ce  
que l'évangile nous fait entendre. Le pain rompu: signe 
du corps crucifié de Christ; le vin: signe de son sang 
répandu. Cependant la Sainte Cène n'est pas seulement un 
repas commémoratif. C'est plus qu'une pieuse pensée. Pas 
seulement c'est un signe, mais c'est aussi une garantie: qui 
mange le pain et boit le vin d'un coeur fidèle, en est assuré 
de la rémission de ses péchés, parce que Jésus est mort et a 
souffert pour la culpabilité des invités à sa table. Lorsque 
vous mangez et buvez, vous êtes sûr de manger du pain et de 
boire du vin. Autant vous êtes sûr que Jésus est mort pour vos 
péchés. La Sainte Cène renforce votre foi. 
       
Jésus a institué le saint Baptême juste avant son       
ascension. Ainsi que la Sainte Cène, ce sacrement est un 
signe et un sceau, une garantie. Comme une illustration    pour 
visualiser l'évangile. Regardez vous-même. L'eau      de 
l'aspersion du Baptême symbolise le sang de Jésus. 
L'eau sert à se laver, pour rendre le corps pur. Ainsi  
le sang de Jésus vous purifie du péché par un lavage       
spirituel. Un signe, et en même temps un sceau, une       
garantie: Vous êtes sûr que l'eau vous lave de la          
souillure du corps. 
Et autant que vous en êtes sûr, vous êtes assuré que le 
sang de Christ, son sacrifice sur la croix, vous lave 
de vos péchés. Si seulement vous acceptez d'un coeur  
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fidèle la signification du Baptême. 
       
Dans le Nouveau Testament la Sainte Cène a remplacé la  
Pâque; et le Saint Baptême a remplacé la circoncision. 
Dans l'Ancien Testament la circoncision était le signe  
de l'alliance que Dieu avait conclue avec Abraham. Le 
Saint Baptême est un signe et un sceau de l'alliance de 
Dieu avec les fidèles et leurs enfants. Ce sacrement      est 
une garantie pour les fidèles qu'ils sont incorpo- 
rés dans le corps de Christ, dans l'Eglise.  
Dans l'Eglise de Christ on fait l'usage des sacrements qu'Il 
a institués selon la règle de son institution: c'est donc un 
signe caractéristique de l'Eglise que les sacrements y sont 
administrés selon la règle de Christ. 
Baptême et Sainte Cène: deux sacrements qui donnent as- 
surance aux fidèles. Et les fidèles doivent se contenter de 
ces deux sacrements. Jésus n'a institués que ces deux. 
       
 
 
Il y a encore un dernier signe caractéristique, le         
troisième, qui vous permet de constater si l'on peut  
entendre la voix du bon Berger dans l'Eglise. Ce carac-    
téristique est la manière dont on veille sur les brebis 
qui risquent de s'égarer. Cela s'appelle " la discip- 
line ecclésiastique". Peut-être ce terme ne vous plaît 
pas tellement. Mais les apparences trompent toujours. 
La censure ecclésiastique peut être comparée avec une 
main tendue pour retenir quelqu'un qui risque d'avoir  
un accident. Et il n'y a plus de normal que de tendre 
le bras pour l'éviter! Jésus lui-même a ordonné à ses 
sous-bergers d'exercer cette censure. Et cela se com-prend. 
Car lui-même est le bon Berger. Et le bon Ber- 
ger ne veut pas que ses brebis s'éloignent du troupeau sans 
que le berger ne les appelle pour retourner. 
Même si la brebis n'aime pas qu'elle est avertie, le sous-berger 
doit s'efforcer pour la chercher et la faire retourner. Il doit 
lui adresser des exhortations et des 
avertissements sincères. Même si une brebis se montre 
obstructionniste au point d'être éliminée du troupeau, 
le but de la censure est toujours: la conversion par  
repentir. 
 
Le bon Berger aime ses brebis d'un amour infini. Dans 
la Bible, l'évangile de Matthieu 18 : 12-14 nous le dit. 
Le bon Berger sait mieux que ses brebis ce qu'il leur 
faut, et Il sait le danger qui les menace. Il sait la  
bonne route. Il punit, parce qu'Il veut que ses brebis 
restent dans son troupeau. Il n'y a donc rien de mieux 
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que de se faire mener par le bon Berger.  
Par Christ. 
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QUESTIONS. 
 
1.  Est-il bon qu'une église permette aux pasteurs et aux      
autres prédicateurs qu'ils propagent des erreurs et        des 
opinions personnelles, si seulement la prédica- 
    tion est pure dans les autres cultes. Que pensez-vous      de 
cette variation? Si c'est defendu, pourquoi?  
    (Apoc.2 :18,19; 2 Thess.3 : 14; 2 Jn.10, 11;  
    Tit.3 : 10). 
                        
2.  Les sacrements du Baptême et de la Sainte Cène, de  
    quoi forment-ils les signes? Et de quoi forment-ils  
    les sceaux ( les garanties)? 
    Est-ce qu'ils forment le sceau ou la garantie de vos 
    sentiments, ou bien de tout autre chose? 
   
3.  Pourquoi est-il nécessaire d'élire des anciens (pres- 
    bytres) dans l'Eglise de Christ? Et comment doivent-       
ils considérer leur ministère? ( 1 Tim.3; surtout le       
verset 14 et 15; Act.20 : 28-32; 1 P. 5 : 1-4;  
    Tit.1 : 5-9). 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Les sujets de la lecon suivante: 
 
La Bible et la discipline ecclesiastique.        
 
Golgotha. 
 
Il est difficile de servir Dieu?         
  
     
   


